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ordre chez les Ascidicoles. Ainsi, ie Gunenotophorus glohularis Costa est

assez rare dans la cavité branchiale de Cynthia lurida Thoreli ; Auriviliius

l'a recueilli principalement dans Styeîa gyrosa Heller, raiement dans

Phallusta obliqua Aider et Phallusia mentula Millier.

SVR UN SABLE À FoRÀMINIFERES DE l' ILE FaIOA (IlES WaLLIs)
^

PAR M. Ch. Gravier.

Au Laboratoire de Malacologie est parvenu re'cemment un e'chantillon

de sable composé presque exclusivement de Foraminifères et qui a été

recueilli par M. le D"" Viala, à Faioa, petit îlot situé au Sud de l'île Wallis,

qui donne son nom à l'archipel dont elle fait partie. Cette région est cou-

verte de récifs qui comptent parmi les plus beaux du globe. M. de Boury

a trié dans ce sable, avec quelques exemplaires de Ceecum, un assez grand

nombre de coquilles minuscules , dont la plupart appartiennent à la famille

des Rissoidœ ou à des formes voisines. J'y ai reconnu également des frag-

ments de radioles d'Oursins, quelques rares corpuscules calcaires d'Holo-

thuries , des débris d'un Foraminifère fixé sur les Madréporaires des récifs

,

facilement reconnaissable à sa belle couleur rouge, le Polytrema ininta-

ceum L.''' , etc. Le reste , c'est-à-dire les 90 pour 1 00 au moins de l'ensemble

,

est constitué uniquement par le même Foraminifère, ie Tinoporus bacu-

latus Carpenter, qui donne au sable sa couleur jaune rougeâtre.

Ce Foraminifère est très polymorphe ; la plupart des exemplaires se pré-

sentent sous la forme de disques épais plus ou moins irréguliers, étoiles,

à 4 ou 5 pointes (le nombre de ces dernières descend quelquefois à 3 et

s'élève rarement à 8) ;
quelques-uns sont globuleux ou irrégulièrement

gibbeux. Les plus grands d'entre eux ont jusqu'à 1 millim. 7 de largeur.

A la surface on discerne un réseau dont les aréoles, de forme variable,

mais sensiblement de mêmegrandeur, sont limitées par de fines lignes de

relief qui correspondent aux sutures des chambres superficielles. Des tuber-

cules translucides , brillants comme des perles , relativement volumineux

,

assez uniformément répartis, sont situés aux angles de certaines mailles.

(•' S. J. HicKSON (On Poiytrenia and some allied gênera. A stady of some

sedentary Foraminifera based mainly on a Collection made by Prof. Slanley Gar-

diner in the Indian Océan, Trans. Linn. Soc. of London, vol. XIV, Part 3, 1911,

p. 4A3-i62, pi. 80-82, 1 figure dans le texte) a montré tout récemment qu'on

avait confondu jusqu'ici sous le même nom des formes très variées qu'il a

rangées dans trois genres différents : Polytrema s. st., Homotrema Hickson, Spora-

dotrema Hickson.
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Les pointes marginales sont courtes , arrondies à leui's exti*émités ; leur

surface est couverte de sillons longitudinaux.

Le Tinoporus haculatus Garpenter, dont le sable de Faioa peut être con-

side'ré comme une culture pure, appartient à l'importante famille des

Rotalidœ, de mêmeque les Pohjtrema qui l'accompagnent et que les Calca-

rina dont, par une singulière conception, Munier-Chalmas voulait le faire

dériver par blastogénèse *''. Il n'est pas rare parmi les îles coralliennes

du Pacifique. Le Challenger ^'^^
l'a dragué aux îles Fiji (12 brasses), au

Nord-Nord-Est desquelles sont situées les Wallis ; au Sud de Papua ( 6 à

i55 brasses), aux îles de l'Amirauté (i5 à 35 brasses); on le connaît aussi

sur les côtes de la Nouvelle-Zélande, de l'Australie , des Samoa, de Tasmanie

et aux Philippines.

Vœltzkow '^' a mentionné l'importance considérable de certains orga-

nismes calcigènes dans les sables calcaires dits coralliens et les boues

calcaires des récifs. Il a signalé en particulier le rôle capital joué par les

Coccolithes à Aldabra, atoll ovale de 3o kilomètres de long et de 12 kilo-

mètres dans sa plus grande largeur, situé à 2^0 milles N.-O. de la pointe

Nord de Madagascar. Selon lui , une grande partie du calcaire marin fut

formée, avec des oscillations dans le pourcentage, de Foraminifères , de

Coccolithes et d'organismes semblables ; suivant la prédominance ou

l'absence de tel ou tel groupe, il se constitue des calcaires à Globigérines,

de la craie ou du calcaire homogène de récif comme à Aldabra. D'après le

capitaine Niejahr'^^, les mêmes formations existeraient à Cosmoledo (à l'Est

d' Aldabra) et à l'île de l'Assomption (à 25 milles S.-E. d' Aldabra). Ces îles

se trouvent dans le groupe des îles Farquhar et Providence ^^\

Ainsi, l'eau si merveilleusement limpide des régions où prospèrent les

Madréporaires les plus typiques paraît être pour certains êtres calcigènes

un milieu extrêmement favorable, où il se fait de véritables cultui'es pures

de ces organismes. C'est un des traits, et non l'un des moins caractéris-

tiques , des récifs de coraux.

('^ Cf. Y. Delage et E. Hérouard, Traité de Zoologie concrète, t. I, La Cel-

luie et ies Protozoaires, 1896, p. i45.

'-^ H. B. Bradt, Report on the Foraminifera {The Voyage of H. M. S. Challen-

ger, Zoology, vol. IX, i884, p. 716, pi. CI, fig. LI-7).

('^ A. VcELTZKOw, Ueber Coccolilhen und Rhabdolithen , nebst Bemerkungen

iiber den Aufbau und die Entstehung der kldahrd.-lnseln{AbhandLherausg.von

der Senclcenb. Naturf. Gesellsch., 26" Bd., 1899, p. ^67-587).
(^) Reiseberichten der Brigg Herrmaim Friedrich, Kap. Niejahr {Ann. der

hydrog. und marit. Meleor,, herausg. von der Kaiserl. Admiralitàt, Jahrg. 1876,

p. 2^8-2/16). [Cité d'après Vœltzkow.]

(^' Ch, Gravier, Les récifs de Coraux et les Madréporaires de la baie de Tad-

jourah [Golfe d'Aden] {A7in. de l'Inst. océanog., t. II, fasc. 3, p. 18, pi. III).


